«opQ<^ir)^)v>r)Td^tHS^^'^'^;'>"'*  "J*'* l-V^"  CyO?'^'^»?*f!^"r' 


~-fc- 


n 


'! 


*  j 


f 


Ai) 


^? 


U  N  E 


^ 

C;' 


POIGNÉE  DE  VERITES 


A    PROPOS    DES 


DERNIERES  i    TES 


PAa 


CHAULES  L'!:riN!: 


Qui  s'y  l'idlli',  ï'y  piijui'. 

Dkvim;  de  C.   li 


i^d:onsrTî^.E.A.iij,  iq72 


^ 


fi: 


f  « 


") 


(t) 

(i) 

If 

(. 

C) 

é 


'i\ 


<f) 


I 
I 


-'-!^Qjf3^>J'.0'1^0O  '^0>(jOj:y<:x(^-'  :.,■  -■  i'.'.Q'C «.'> ri'ii':  '.ô  0.".?*Af!>,.i  /..ô  çq  q  g  o.ç  Qaa(?Q.O0-r:* 


V 

Il  N  E 


POIftNÉB  DE  VÉRITÉS 


A    PROl'OS    Dl'.S 


DERNIERES  EîiTES 


F' A  H 


CHAULES    L'EPINH 


Qui  s'y  iVoLle,  s'y  piqu.'. 

Devise  de  C.  L] 


3v^01TTK.:Bj^Ij,   1S72 


FAUTEUX 

871 G3 


I J  N  i: 


POIGNÉE  DE  VEIUÏËS 


PKKMIÈRK   LETTRE 

AuRev.  l'ùroJ.  V.  (!.  P-*=^=>^ 

Kovt'reiKÎ  Pure  et  bien  cher  Atiii. 
En  VO.S  adressant  ce.  l.ttre^  Vl^r.  de  l^ur  .lonnor  -a  nutre  M?^ 

nio  permettrez  de  vous  exposer  les  raisons,  ou  plutôt  .a  raison  qui 

gnjre  à  1.-  faire.  ^  ^  ^^,..  p^_  pj,  MONTllÉAL, 


de  .Montréal,  le  jour  de  ses  Noces  D  or.        _  ^  ...Un^ont  ni'-msocier 

Mais,  bien  cacr  Aini,   ce  X  quoi  .le  ne  pui..  i  ^<.     ■;  ,         «orties 

n-..f  A  PPS  eouleurs  données  aprè-  coup,  à  ces  exagérations,  a,  ces  sorties 
t::^!:^^^^^^  ce  iouî  à  donni  Heu,  tant  par  le  .en.on  que  ,>ar 
c  ît'd^sl-  it.  qui  ^y  rattachent.  L'on  reconun.t  ordiuaircmentaux  pn.  e. 
h  iîuU  rendchh:,  d'au^iuentor  <kH  produits  d.  leur  iu.>^u.ation  les 
Vit'  u-ih  déerivcit,  non  de  mieux  ;  mais  ee  n'est  toutefois  qu  a  la 
l:;;di:î:.;Vil«lefa.;atdansleurl.i^ete,.^^ 


son  cninjite-rantlu  d»^  In  loto,  nuil^r»-  hi  ii'jnreiinic  de  son  stijit,  on  lui 
eut  pusse  «juelqucs  rentlerHouts  de  iu;itiùfo;.m:iis  puisqu'il  s'est  mis  (l;ui9  In 
prose  cnmino  le  coiumui»  dos  mortels,  queue  s\'St-il  pique  d'un  pou  plus 
de  jastos«e  et  de  siuijile  vérité,  d";iut;iiit  tjui.'  eétait  plus  Ciieile.  i*(uir  ce 
qui  est  du  sermon,  (^uiind  on  u  eu  l;i  hardifssu  tloM  lancer  un  comme 
ct.'lui-là.  il  ne  reste  qu'une  clioso  à.  faire,  c'est  de  tricher  sans  bruit  de  le 
taire  oub'ier.  Mais  non,  ceci  ne  fusant  pas  rufl'airo  dys  diirntis  acolytes 
du  K.  l'iédicntcur,  ils  ont  cru  iieces^aiio  de  publier ee  hei  ouvrage  eu 
plusieurs  éditions,  de  le  prop!u;er,  do  lui  donucr  à  tout  prix  de  la  célé- 
brité, sans  retrarder  s'il  j)"uvait  en  ^tro  susceptible. 

Jiï  j"ins  duiH!  mon  faible  mais  coiise.ieiici''n.x:  désaveu,  aux  nobles 
et  énerLri(|ueH  réprobations  île  l.n  Presse  Canadienne  en  général;  et  sous 
Vos  auspicrs  tix^s  cher  ami,  j'osi;  bitMi  jeter,  non  pas  nn)a  ij'int  mais 
m(Mi  i'.'/crv  dans  cette  arène  nù  l'on  trouve  |ilus  de  pinacs  fjrinfrt  que  de 
sang  répandu.     Aimez-moi  et  le  retour  ne  vous  maiu|uera  j  imuis. 

Je  demeure,  etc. 

C.   L'Él'IXE. 

3IontréiiI,  !•;•  quartier  di"  la  Tiune  des  Xncfs  iVOr,  1S7"?. 


LETTRE  DEUXIEME 


Du  Mwiuo  au  JK'uift. 


Révérend  Père  et  lien  '-lier  Ami, 

"  On  Ut  doîic  dans  le  Xouv>''in-Mi>ndc  du  3(1  Octobre  1872,  le  compte- 
rendu  suivant,"  etc.,  snus  le  titre  de  ''  TiilOMl'HE."' — (Premières 
lignes  du  pamphlet  di^s  NoceL-i  d  Or). — \'(iiei  ce  (pi'on  iCii  Jii  nulle  part 
lu  30  Octobre,  sur  cette  mCMue  démonstration.  —  triomphk. —  tSi  ou  a 
voulu  dire  ovation,  rien  de  plus  juste  ;  un  vénérable  prélat  le  doj'en  de 
l'Kpiscopat  canadien,  arrivant  au  cii  ^.lantiéme  anniversaire  de  son  ordi- 
nation, il  ne  .se  pouvait  qu'on  ne  fit  ue  cette  circonstance  l'objet  d'une 
démonstrati<m  de  rs^pûct,  de  vénération,  de  souhaitij,  de  vœux,  do 
prières,  etc. 

Mais  si  ce  >not  TRlO.Mr.'iH  signifie  victoire  sur  des  ennemis,  je  me 
permettrai  de  dire  que  cette  expression  me  surprend  un  peu;  il  est  cer- 
tain qu  on  ne  se  fait  p.as  faute  dans  la  suite  du  dit  pamphlet,  de  détcr- 
niiner  ce  sens-là:  mais  n'en  dé[ilai3e  à  l'auteur,  je  cherche  ces  ennemis, 
et  j'en  suis  encore  ù  les  trouver,  à  moins  (pie  ce.  ne  soient  des  ennemis 
du  genre  des  héros  de  romans. 

Autrefois  vous  le  savez...  c'était  d'ins  les  beaux  jours  de  ia  Chevale- 
rie... exista,  .suivant  Timmortel  Cervantes,  un  grand  Chevalier, 
Rkorksseuu  de  Torts  (à  ce  titre,  va  sans  dire  qu'il  ne  n)anquait  pas 
plus  qu'il  n'en  manquerait  encore  aujourd'hui,  de  besogne  dans  ce  bas 
monde).    He<lre^ser  !e«  tort?;  fut  1«  but  constant  de  sa  vie;  par   mal 


5 

heur  It!  praud  Don  Qiiicliotte  avait,  tout  coimiiG  certain»?»  gens,  nue 
iiniipiiintidii  trop  ;iiili'nt(',  et  ilt?pIoyait  boaitcnup  frnp  do  zi'-W.  pour 
atteindre  son  but,  (|'ii  n'i^tait  rien  iiidinit)  rpiu  dv  taire  tii^p:ll■aîtro  do  hi 
terre,  les  èlns  uiiÎKililrs  et  dont  re\i>t(  iice  lui  .seinblait  fatale  au  ^eiiro 
humain.  Car  jour  acconiplir  iv.tte  t.lehe,  il  avait  un...  m'u-rin»  />>its 
et  une  viu  eueun;  plus  inauvai.-e...  Quant  à  l'e.sprit  ji'  u Cii  parle  pas; 
coniine  tous  les  Iioidiiks  de  sa  trempe,  il  n'eu  avait  uuère,  eiicoie  ce  (jui 
lui  en  restait  dtidt-il  «.'tnngeuient  altéré  par  l'exeè.s  dv  sa  inatiio. 

Quelle  fut  dmic  Mir  l.-i  terre  U  destiné;  do  untre  Grand  (.'Ih  vilier? 
Hélas!  les  deriiièri'S  des  UM>ùrcs,  dis  coups...  des  oi»u]is  sans  noiiibre  ! 
M;iis  cjudi  !  inmieriid  l'aladin,  au  milieu  de  tnnt  t[ii  (/> slius  innnV'ins 
paB  uiH!  plainte  no  .s'éoliapp(!  de  ton  sein!  tu  u  as  pas  inaiidir  eitte 
liémiFplièr(!  on  lui,  le  plus  calant,  le  plus  pail'ait  des  cliev  dieis,  .iséléjeté 
au  milieu  d  un  ramassis  de  niisérabies  !  Ktro  né  avec  uiio  :tme  loyale. 
\\x\  esprit  droit,  délient,  tant  de  coiir.e-e^  do  ten.aeité,  et  avoir  à  tout 
dépenser  on  pure  {)erte!  Dévouez-vous  donc  après  cela,  aux  iii!uriuueb 
de  riiumanité  !   (^)uell(!  tâelie  ingrate  !  !  !... 

31ais  au,-si  <|uels  û'aieiit  ces  voleurs,  ces  bri^ij;  uids,  es  baiidiis,  mis 
au  ban  do  ce  redoutable  athlète  ?...  1>  inofi'i  ii-ils  aniin  lu.vc,  des.,,  unu- 
liiiH  à  veut  !  !  !  —  Autre  temps,  autrtis  projets;  mais  vou.-»  le  voyez, 
cela  tourne  au  don  <jaieliolisi!ie.  -  Je  reprends  nies  citations. 

"  Une  longue  carrière  de  sacriliees,  de  luttes  et  de  bonnes  leuvre.s,  a 
<?té  couronnée  etc."  — Sociifuts,  on  le  t'ait,  ce^t  la  vie  dv:-  iniiii.->lre>  du 
Seigneur;  latLii^  contre  les  ennemie  du  salut,  jo  le  sais  encore  ;  car  p^ir 
des  batailles  dam  le  !;0ns  ordinaire  du  mot,  je  viens  de  le  dire,  je  u  en 
vois  point:  Ecctesut  ahliorret  à  S'irnjiiinc.  De  Iihhims  (invifn,  le 
ch:iinp  en  est  vaste,  et  c  était  san.s  doute  ce  beau  tableau  quo  chacun 
s'a[)[trCtant  à  donner  son  concours  à  cette  fête,  avait  certainement  eu 
vue,  et  e'attendait  u  voir  dérouler  îous  ses  yeux. 

Ce  triomphe  donc  (cett«  ovation  pour  mieux  dire),  à  été  ilit-ou,  "  fc. 
qui  n'ii  j(i7nnis  eiicnrc  été  accordé  à  tiuruu  mortel  dans  ce  />ii\s."  On 
parle  des  évèrpie^i,  o'est  vrai  ;  je  ne  vois  pasi  en  effet  qu'aucun  des  éverjucs 
du  pays,  depuis  rori;.iine  da  lacoloiue,  ait  eu  encore  c.it  honneur  (jue  sa 
cinquantaine  ait  été  célébrée,  aucun  n'étant;  eti'octivement  parvenu  à  cet 
âge.  Dans  ce  fait  qui  semble  surhumain  au  XauDcan-Monib',  je  ne 
vois  moi,  qu'une  chose  très  naturelle.  Et  quoi^lo  plus  naturel  que  dos 
évoques  et  des  praires  d'une  province  s'assemblent  pour  tetcr  lo  50* 
anniversaire  d'un  des  leurs  ;  «otnme  on  l'a  fait  pour  tant  de  vénérables 
prôtres,  tols  que  jadis  M.  J.  J.  lloch. — C.  et  J  .  Aubry,  etc  ...  Le  N'oarenu- 
Monde  somble  éti>nné  de  ce  jrrand  concours  d  Evot|Ues  invités  ;  qu'est- 
ce  que  cela  peut  avoir  de  .si  étonnant,  lorsque  ces  années  dernières  le 
vénérable  M.  0'a,L;non,  prêtre  curé  de  Berthier,  célébrant  aussi  son 
cinquantième  aunirersaire,  l'Episcopat  canadien  tout  entier,  six  à  iluiT 
évolues  sans  aucune  invitidion,  vinrent  lîi  rendre  homuiaiic  à  leur  infé- 
rieur dans  la  hiérarchie  Suinte,  lit  fou  trouve  extraordinaire  qu'il  y 
ait  eu  une  réunion  do  ce  i^cnro,  quand  au  lieu  d'un  prêtre  de  paroisse 
c'est  l'Evoque  du  plus  grand  diocèse  du  Canada  que  l'ou  fête.  Sans 
doute,  c'est  une  belle,  magnifique  et  rare  démonstration,  mais  il  n'y  a 
pas  à  crier  au  miracle.     l*our  aimer  à  crier  tant  il  ne  faut  pap  craindre 


los  r]iuni."'.s.     C\'St  aussi  là  un  cîT.it  d'optiiiu'!  purproniut,  qui  m'.i  (ia«i 
dû  Ctrc  inconnu  au  Clioviilicr  <io  la  Miiiit'ho, 

Mais  iMiliii,  si  p:u\!illo  iice.i<it>n  ne  s'i'L.'iit.  jvm  onc  i/o  roiu!onti\V  pour 
un  {'■vCmjUc,  (pli  piUt  iloulor  toutotuis  (pTuno  i'Ole  toute  SiMuhlable  n'c-ut 
i!U  liou  ou  n'ait  un  jour  lieu  ù  Québoo  par  cxoinplo,  i\  Montré. il,  à 
<)tt;nv;i.  si  r|U(.'l(prun  (l<*s  sulat.i  pn'hits  (jui  ont  illu.strô  j)ar  le  pas.-x',  ou 
(,\ii  ilhi>lnno;it  a  l'.ivciiir  cw  <liii"Jn)nls  siî'-cs,  l'us-^^L'iit  iirrivi's  ou  arri- 
vaiint  un  jour  ù  ci  tto  mCnr.!  pi'rio  lo  d  à^o  dans  rij|iisfop:it  ? 

Kst-CG  le  vdnorablo  Archuv«i|iio  Uaiil  irircon  à  t|ui  Quc-hcc  eut  rcfu^û 
nno  telle  ovation.  h>"il  ont  assez  vôcu  pour  voir  pour  lui  niOnu'  uu  seni- 
Ll.ibl' j(Uir  ?  Qui  dduto  i|UO  cctto  lL't,i;  n'eut  l'tij  au--.-i  solennclK;  '(  l*our- 
tani  il  eut  été  le  jiruuiier,  et  alors  on  iMit  ou  lieu  de  dire,  (pie  y.ou<*/.s' 
pufiillr  féri'iai>!t!i  ne  se  serait  vue.  —  0  est  dans  ce  sons  qu  il  faut  fiii- 
teiulre  ia  rein;ir(juodu  pamphlet  un  i[uej.lion,  relative  ùM^r.  de  Montréal. 

*'  Didit  t  )nto  la  vil»  a  été  abreuvée  d'aniertunies.''  Quollos  sont  dono 
ces  trrandes  piidcullDii^  d  •^(piolles  Murr.  liouri;>»t  a  tri'»niplié  ':'  <.^iii 
donc  a  ahnnvé  (Imnt'rtnmcs  foute  lu  n'f.  do  co  saiyt  prélat  'f  8i;rait- 
co  CCS  affreux  tr  dlie.in«  ?  —  Mais  non.  e:ir  il  n'.ni  n'existe  nulle  part 
ailleurs  (j'ic  dans  les  stMtn'm'?  du  lin*.  I*.  iîniin.  dans  la  pnnsée  do  l'E- 
cdIi!  du  X(>iii'i''i,t-.'l<:'ilr  ;  ])ir  où  1  on  Viiit,  tn  dernière  annlyso,  que  ces 
jyrsécitli')ii'<,  ee-i  'iiwrfunus.  ne  sont  .latre  ciiose  (pie  les  ctHrlnnii  irs  de 
ees  rhéteurs. 

(Jn  dit  (juo  *'  depuis  huit  jours  "'  aup;irnv;uit,  '•  ri'h'Oché  de  ^lout- 
re U  n'avait  ces-é  uu  seul  instant  do  re^'orirer  de  visiteurs,  de  députa- 
tions  venues  dv.  toutes  los  parties  du  diocèse,  pour  ténioi,ii;tn;r  etc..  "  — 
liien  de  plus  juste.  M;ii>  ou  .sait  l'oljjet  nrotn'e  et  spécial  de  ees  visites, 
(ju'du  av. lit  dû  née^ss.iiri'nient  placer  à  diilérents  jours,  à  heures  et  à 
jioint-niinmiés  î^ar  des  as.^i;j;nations  lixos,  pour  (pie  le-<  adresses  se  suc- 
cédassent l'une  l'autre  avec  les  pré-ent-^  (pii  devaient  les  aceompaj^ner. 
<^t  (pie  l'auiorité  ecelé.;i:isti(|Ue  avait  d'avance  f.iit  diunander  (lu  haut 
des  cliaires  de  toutes  les  é:>;lises  du  pti}"-*,  pour  être  pré.s(nilées  à  cette 
occasion,  et  api)!i(piés  à  l.i  dépense  du  dôme  de  la  nouvelle  cathédrale 
en  coiistmction.  Nul  ne  d"\ait  s'exempter  de  ce  devoir:  ni  commu- 
nauté, ni  corporation,  ni  eonl'rérie,  ni  ailiiTation  quelconque  ni  autre 
fraction  en  un  mot  quelque  niiainjc  qu'elle  fut  d'aucune  corporation 
ne  devait  s'en  dispenser.  Oaaobéi:  personne  «pii  ne  se  soit  trouvé  heu- 
reux à  cette  occasion,  d'avoir  fourni  son  petit  cnntiuijjent  à  l'érection 
d'un  monument  qui  honorerait  jdus  tard  la  ville  de  !M(jntréal,  et  (piant  ù 
ie  faire,  de  donner  îe  phii->ir  à  son  divine  évéqu-.-  de  le  voir  de  ses  yeux. 

Couraj^e  cher  ami.  "  ce  n'est  pas  tnut  oncoie.  Tous  les  évoques  de  la 
province  de  Québi'C." — Ce  T(">l;.s  fait  de  l'effet,  ils  ne  sont  pourtant  pas 
une  centaine,  et  tu>i>f  sont  los  voisins  de  l'Evéïpie  de  Montréal,  leur 
doyen  d'âge  ù  (ous,  aussi  bien  que  d'ancienneté  :  eussent-ils  pu  s'en  dis- 
penser':*  —  '■  ....  Des  évijques  de  la  provirfte  d'Ontario..."  —  Fis  étaient 
Trois  sur  quatre.  ''...Des  évêqucs  des  Etats- l'nis  :  "  I  évê((ue  démission- 
naire qui  demeure  sur  la  limite  du  Canada  et  un  autre  eu  voyaire. 
"  —  Mgr.  rArchevéi|ue  de  St.  Boniface  en  »-m  nom  aussi  biet:  qu'au 
nom  de..."  Non  pas  qu'il  fut  l,î  présent,  nvis  (pii  averti,  tenu  au  courant 


de  r(ipof(Ufi  pn'cisc  do  cette  fAtc,   ot  prié  d'y  envoyer  sa   ht-nt-iliotion, 
il  bien  voulu  lie  pas  la  n'f'u^t'r  !  jul;»'Z  <|U('l  cfForf ,  rtipu'l  ;i|ipnint  h  la  fc'to! 

"  l'iuliii  le  St.  \Kri)  lui-inOnu'." — LVu-i  t!«t  plus  l'oit, — h;  St.  l'ùro 
lui-iiiOuio  (|Ut  îivrrti,  do  Kui  côIl-,  et  prié  de  vouloir  eu  faire  autant, 
et  qui  par  tf/âiruplic  oiivoit!  8!i  IJéiiédiciinu  Ai)osiolii(ue  -X  un 
dos  l'astcurs  de  l' l'iuliso  !...  E.i  pareillo  eircou^taucf!  ju^i-z  ;ius<i  d'3 
rétuunante  portée  de  eettc  eoiuphisama.'  du  S  lint-l 'éi'o.  et  s'il  aurait 
<!té  di.xposé  à  in  i'dre  lutaut  pour  tdut  autre  princi;  do  riv,'li-'e,  po'ir 
(pli  on  i-'ut  di'iniirlé  le  lur'ir.'  lioiineur  !  N'est-il  ])as  év'  l.Mit  (pion  |)iMit 
revi'iidinuer  ceci  C'iiiime  une  particularité,  une  uiaripio  iiiii(pj';  d  ;  bu  ii- 
veillanco  ot.  d'uiuour  pnur  le  seul  évr-ipie  do  Montréal  ?.., 

V(tilà  surtout  ce  (|ui  tirr  elio  au  llédieteiir,  cette  autr'  exeiainîi- 
tion  : '•  (''e>t-là  un'5  enurouue  eoiiiin;  aucun  mortel  n'eu  a  n'CMic  en  ce 
pays."  ^'a  surtout  (pu;  Mlmv  de  Moîiti'éil  est  le  p"i!niii'r  (pii  y  ait  (.•éié- 
bré  sa  eiufpiantai  e,  et  ipi'il  était  cuiourj  d  un  per.-otinel  a-stz  avisé 
pour  di'iuaii  lur  p  .ur  lui  à  ces  deux  soiirci.s  saeiée-*,  ut  lui  fa.re  arriv' ^r 
à  pniut-uniuiiié.  cfsi  deux  lAMiédietioiis , 

iniinédiatt.'inent  après,  l'auteur,  '•  demande  hunil)!emcnt  pirdoii  à 
ses  lecteurs  cm  aux  témoins  de  la  l'ête  do  ne  pouvoir,  ilaus  sa  description, 
rendre  î)leine  justice  à  son  sujet."  On  vivut  de  voir  p(Mirtaut  (jU  il  l'xa- 
gèro  un  {K'u.  ('^pendant  p^ur  lui,  dans  1  iiiipos>i!iilité  où  il  so  voit"  d  en 
donner  une  description  adéquate  "  (suuli|^nez  ce  mot  >i  riche  et  de  si 
bon  goût,  mais  dont  la  couleur  tant  soit  peut  iiiatliéuiali(pjo,  aurait  dû  ce 
«embie,  le  metlre  eu  ir  irde  contre  les  cxauéraîions,  vu  (pi  en  ma'liéiua- 
tirpios  deux  et  deux  l'imt  tii.'ATUK  et  jamais  cinq)  ;  il  se  résiiiue,  bien  i\ 
son  corps  défendant,  à  n'en  pouvoir  donner  qu'un  npi^rrn. 

i}n"ï[  c^t  malheureux  Cf  journali,->te,  d'avoir  à  écrire  dans  nue  lati'jue 
qui  a  si  peu  di-  mots  jmur  tr.iduire  ses  idées  !  (^uo  je  h-  pb  iiis  !...  mais 
je  ne  lui  donnerai  p-is  ici  toutes  uies  exclamations,  car  il  m  en  f.iut 
encore  (|iU'l(pies-uiKs  jour  ce  (jui  pourra  venir. 

3Iyoi)cs  les  i»lus  prononcés,  vous  t(.ius  (jui  re<:;r:ttc;/.  VDtrc  vue  de 
(p)ioZ(!  ans.  (juo  n'avez  vous,  ù  défaut  de  <juui>jîr(t!)j's,  la  rue  de  i'écri- 
vain  du  XoK.  r,iii.M(ini1r,  alors  les  lunettes  de  llearu  et  llarrison.  n  au- 
rai'jiit  pas  lieu  d'cxisier  pnnr  vous!  \\)us  ven'.i'Z  eoinme  le  <;rand  Idij!- 
rii:}i,  tout  en  ijroscl  surtout  tout  en  beau,  chez  vos  bienheureux  amiss'eu- 
tetid— -Eu  foi  de  quoi,  llévérend  l*ère,  je  me  souscris  vntre  tr(j-5-hunible. 

Montré  d,  le  j^ur  du  2'  quartier  de  la  Lune  des  No(v\s  d'Or.  IS72. 


I.riTTUE  TROISIKME. 

I)'i  M'  nie  au  .M» dh". 

flixoi/îia  ihjttriniirsi  di  tcn/ot/ir/, 
e  fur  si  un  Joudo  di  politien. 
Le  Nonce  Iîobeuti. 
Réi'éii'iid  l'àr  ci  hiai  ''hcr  Ami. 

Je  continue  à  vous  communiquer  le.s  quelques  remarques  et  réflexions 
qui   me  sont  inppir'''^s  par  le  compte  rt^ndu  de  la  grande  dénjonetration 
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relie;ieusa  ny.iiit  eu  liou  d:m:-  l:i  bouno  vil'io  d'  M>iiilr>' il.  pour  les  Xorrs 
iVOr  <lo  31 LT.  Bourpret. 

Vous  savez  que  nous  s<unnic»  en  l'an  itc  urac3,  1872  :  c'était  par  une 
belle  matinéo  de  la  fin  d'octobre.  Il  c.:>t  it  heures  du  matin,  les  cloches 
des  vinat  éiilises  catlinliiiues  de  la^ille  ï-oianeut  à  toutes  volées,  les  nom- 
breux groupes  formés  sur  la  l'iace  d'ArnK'>,  sont  tenus  dans  un  état  de 
oontinueile  atritalion  par  le  Hux  des  ibules  tcmjours  nouvelles,  sans  cn^'^.c 
pûus-ées  sur  ce  point  par  un  grand  élan  national... 

l'iiilin  à  [)  heures,  le  diiine  l'ontite  entouré  «le  neui'  évê(|ues  (d'a- 
vance on  eu  avait  amioncé  au  moins  une  vingtaine),  cest-à  dire,  de  M^r. 
l'Archcvêiiue  Tascliereau.  M.:v.  l'Are]ievê(iuc  Lynch,  Mixv.  (Jnigues 
d'Ottawa,  iMun".  lian^evin  de  JJiinouski,  ]M;_:r.  liaroeijue  de  St.  Hyacin- 
the, Mav.  ()'J'"an-eil  d'ilaïuiiton  etc.,  suivi  d'un  immeiu^e  cortège  de 
près  de  'Jt'll  prêtres  entrait  dans  la  vaste  b:isili(|ue  de  Notre-Dame,  au 
M)n  des  i'anfares  et  des  trompettes.  C'est  à  la  loi.  au  zèle  et  au  cœur  des 
diciies  représentants  sur  cette  terre  d'Aniéri(|ue,  de  l'ilîustre  maison  de 
Suint-Siili>iee,  (pi'on  avait  eneorc  cette  l'ois  l'ait  ajppel;  et  dans  cette  cir- 
constance eoinnie  toujours  aus.si,  ces  Mes.sieurs  ont  trouvé  pour  répondre 
à  cotte  haute  niarfjue  d'e.-time  et  de  distinction,  les  plus  pieux,  les  plus 
éloquents  et  les  plus  pathétiques  accents,  fie  ne  ]niis  vous  mander  ce  (jue 
coniuie  t(uit  le  monde,  j  ai  pu  y  admirer  ;  ra  sera  plutôt  l'ait  de  voua 
dire  que  tout  y  était  vraiment  admirable;  décors,  luxe  dos  ornementa- 
tions, inscriptions.  LMHit.  in'ojireté,  etc..  etc.,  si  j'entreprenais  de  tout 
vous  mentionner,  ce  ne  serait  pas  une  lettre  ([Ue  je  vous  enverrais,  mais 
un  mémoire. 

Tei  le  pamphlet  jiorte  :  '•  ]j'J''Lilisc  Notre-P.une,  était  décorée 
de  draj)e;nix.  de  t(mtures  et  de  verdure.  JilUumination  du  maître  autel 
était  superbe.  JX;s  inscription]^  se  détachaient..."'  .1  i  fallait  bien  le  dire, 
on  ne  junivait  s'en  taire;  )nais  il  est  remarquable  que  le  compte-rendu 
évite  soigneusement  même  dans  cet  endroit,  de  nommer  une  seule  fois 
les  3I.^].  de  Saiut-Sulpiee,  nom  (|u"il  réjtu^nerait  trop  à  l'auteur  d'in- 
sérer, (jui  semble  lui  faire  mal,  à  moins  rpie  ce  ne  soit  jiour  l'accoler  à 
quel(jU(;  liétrissure... 

Ues  I  nseriptions...  il  en  cite  '/u  ifrr  ou  riiuj  (jui  jiouvaient  toutes  con 
venir  jiarfaitement  à  la  solennité  du  jour,  et  faire  le  texte  d  un  tiès-beau 
discours,    leipvo!  eut  î;oncontré    toutes    les    sympathies  et    l'attente    de 
chacun. 

Aprè.>  (le  brillants  )iréiudes  de  l'orgue,  le  clKCur  imiiosant  de  Notre- 
Dame,  entonna  la  liclle  mes.sc  en  plain-ehant  de  ])umont,  dite  du^SVco/icZ 
Ton  ;  laquelle  i'ut  exécutée  en  accords,  avec  beaucoup  d'ampleur  et 
noblesse. 

Alors  vint  l'  sernioii  ; 
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.Mais  ici  ji-  change  de  «Ivlo. 


L'oiatcurde  la  circonstance,  fut  le  II.  P.  Braïui,  S.  »!.,  qui  prit  pour 
texte,  CCS  mots  liiés  des  .\etes  des  Apôtres:    PertniiisHf   hnu/dcicndo. 


n 

Nous  ne  dirons  pas  que  ce  textccutpu  «'Lrc  luious  cliuisi,  couiiuc  se  plâ- 
trant orrmaiivnijnt  sur  dos  oshtoiices  absrilmir'nt  ttTiniiu'i^^,  car  il  n'eet 
guère  d'usa^T'i  'jueje  sache,  de  l'eainloy :;r  à  i'c\2,ird  des  vivants...  mais 
passe.  '•  Le  IM-édicateur  a  saisi  cette  ooeasi  in  (dit  le  Panipiilet),  pour  par- 
ler des  relations  tjui  doivent  exi>tcr  en  re  rji.:;!ise    et  1  Ktat...''     Nous 
y  voilà  \...Pirlr  lusiU  Lcnejaciejnl),  il  i  jxi-'^l' «.n  lésant  \c  bien,  cuninic  je 
vais   vous  le  faire  voir  et  t.r.ichar  audiiu;!,  «n   p  iriant.  d  .'S  rulutiDiis   de 
riCglise  et  de  l'Ktat  ?...  f j  i  cjniie.'iioii  u\'.>\  e!lo  pus  l'vid'inte,  palpable   et 
t  uit   le  nH)nde  ne   devait-il  pas  sentir  d'avance,  cette  corrélation    néces- 
saire, intime,  préexistante,  //  iriivniii  priix.t  i.-'teus  ! ...  Passe  encore,  c;ir 
enlin  nudgré  le  Fucvait  le  henc  r<:iii.n .  tout  veut  se  dire,   comme  porto 
certain  proverbe,  tout  n'étant  qu'aiVaire  de  roriu/.  D.nie  si  sur  ce  texte, 
t'ti  nous  eut  entretenu  de  paix,  de  concorde,  d'utnon,  d'entente,  de  syni- 
jiatliie,    d'éuards  réi-i])roi[Ues,    de   bienveillance,  d'un    ministère    sacré 
s'introduisant  à  tiavcrs  U's  ressoits  criards  de  la  ju.-îiee  liuniaine,  comme 
nntj  Iniile  bieni'ai-ante.  pour  tout  ailoucir  ;  bien!  eussinns-tiuus  dit,  mon 
Jl.  l'ère;   il  convient  à  voire  boueliu  consacrée  à  double  titre  })ar  la  lleli- 
uion,  de  nous  entretenir  d'au  sujet  si  en  harmonie  avec  votre  caractère,  ei 
aiialoj^-ue  à  la  eireoiistane.',  si  empriiint  d'une  eh  u'ité  toute  ehiélienne. 

Mais   non,  co   n'est  pas  hélas,  le  })oiiit  de   vue  heureux  où  se   pla(;a 
l'orateui  ;    bien    loin    de  la,  saisissant  .'■ur   ce   terrain   le  point    de    vue 
de  l'antagonisme,  il  ne  se  gêna   [)as  pour  mettre   en  lace,  un   retrard,  en 
attitude   d'(.)jipositiou,  l'Jv.dise  et  l'j'iUit.  Si  l'I'julise    commande  TJ^jtat 
doit    se  soumettre  ;    si  elle  lait  entemlre  un  vœu,  anatlième  à  l'Ktat,  s'il 
manilestait   bi.   moindre     ombre  de   ditReulté  a    1  tut   aeeuoillir,    à  tout 
enré^'istrer  d'emblée  ;  comme  ;iu-si  il  tout  ctl'acer  au  bes(jin.  de  ses  usiiges 
qui    put  le  moins  tlu    moudi»,    se  !-entir  de  la    plus  léjjère  divergence... 
Oh  !    quel  bouliour  que  coiui  d'une  pareille  union  ;    nt  xi»!  co^i^niiuiKil i 
iii  union!     Ce  serait  le  ciel  sur  la  terre,  et  nul  doute  ([ue  le  fruit  de  ce 
sermon,  va  être  la  l'usion  parfaite,  instantanée,  niiraculcukie  de  tous  en  un. 
Ainsi,  clicrs  et  bien  aimés  l'rères  séparé-^,  (pie  le  malheur  de  votre  nais- 
sance   a    placés  dans  une  di^sidcnee    malheurenso  avec   Home,  à  vous 
d'entendre  cela,  au^si  bien  ([ue  no-  Catholiques  les  pins  soumis,  les  plus 
dévoués  de  c<eur  et  d  esprit  à  r.l'j_ulise,  (|ue  vous  savez  bien  devoir  reeon- 
naitre  pour  la  seule,  nni(]ue,  et  véritable  mère  ;   ce  (jue,  à  la  suite   des 
paroles  tcnilrc»  que  je  vous  adresse, vous  n'aurez  sans  doute  aucune  dilîi- 
culté  à  faire.'— Messieurs,  (|ui  ([ue  vous  soyez,  qui  faites  partie  du  gouver- 
nement !  sans  distinction  de  couleur  ou  de  tendance,  abjurez  toute  diver- 
^enee,entendez  la  grande  capitale  et  surtout  TllÈs-oi'POUi'UNE  lef;on  (ju'on 
veut  bien  vous   donner,  sous  les  auspices,  ot  comme   étant  nous  ici  l'or- 
gane du   saint  évêijue  qui   vous  gouverne...   A    1h  suite  de  ce   disemirs 
embrassons-nous  donc   tous   et   prouiptenient,  dans  les  liens   do   la  ])lus 
étroite  charité  :  plus  de  divisions  possible  ;   union  céleste,  sicut  in  ado 
ft  in  terra!...   M.  le  Prédicateur,   u'auriez-vous  pas  attendu  un  peu 
trop  de  l'efiicacité  de  vos  charitables   exhortations  jiour  amener,  à  la  fois 
pi  tard  et  si  tôt.  cette  paix  générale? 

Mais  ce  n'est  pas  seulement  dans  l'éiément  laïque  qu'il  pouvait  y 
avoir  des  nuances  à  rajiprocher  et  ù  fondre;  il  n'eat  pas  jusqu'au  Clergé, 
(|U0  dis-je,  à  l'Rpiseopat  lui-même,  oi^  on   ne  puisse  trouver  qnelqu'élé- 
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nient  à  a^^soup'iir  et  ù  r.'i mener  aux  idées  delà  |vus  inattaquable  doctrine. 
Coura;.;e  donc,  INI.  le  Pn''(lioateur  !  éluvez-vous  avec  votre  sujet  et  osez  tout  ; 
laites  entendre  par  vos  allumions  tacites,  si  vous  n'osez  le  dire  en  teruics 
exprès,  que  c'cHt  U\,  là  surtout  qu'il  faut  adresser  vos  p-iroles  et  votre  cou- 
ra<:;euse  théologie.  Ces  Mcssiiuirs  les  Pn'lats,  sont  venus  là  exprès,  pour 
recevoir  do  vous  certains  éelaireissenients,  certains  développements,  cer- 
tains points  en  un  nidt  d'instruction  théoloi^ique  dont  ils  manquaient 
sans  doute,  et  dont  il  ne  fallait  pas  manquer  vou-^.  de  km- donner  ï  expli- 
calitm,  et  ajiplaudiss(/-vous  i!e  l'avoir  o.-é. 

Il  est  vrai,  vous  ne  l'ij^uorioz  pas,  que  depuis  une  période  de  temps 
déjà  un  i)eu  longue,  des  écrits  anitnés  sans  doute  de  I  esprit  de  Dieu, 
et  d'une  sages-e  toute  rt/i.stc,  encore  «juc  leurs  'l'itrcR  aient  peine  à  s'ac- 
eorder  avec  un  tel  ordre  d'idées,  ayant  été  élaborés  dans  un  esprit  nu 
pi  a  difféient,  ou  u'a  cessé  de  pré>enter  ces  Messieurs,  comme  déci- 
dément enl.K'liésde  gùliicanisnie,  de  eésari>iue,  île  strvili,-nie.  de  libéra- 
lisme, de  jan.-éni>me,  d'antagiîuisnie,  de  di.'spolisiue,  etc.  ^'ous  saviez 
cela  :  vous  sa\'iez  (j\i  il  n'a  pas  tenu  aux  auteurs  de  toutes  ces  belles 
publications,  de  donner  le  change  ù  lopinion  et  de  faire  priinlre  [lour 
de  telles  gens  leurs  premiers  pasteurs,  icuis  pasteurs  ordinaires  ;  le 
tout  sur  l'autorité  infaillible  et  ina1t;.(|u;:ble  (piils  n'ont  cessé  de  s'at- 
tribuer ;  car  s  il  est  UNK  iitf'iiUihi! ilé  l'K  iTîoi'i'  dans  l'Kgli.-e,  il  en  est 
PLUS  ])'l  N  qui  ^enlble  élre  f<ersuadé  avoir  \'i///ai//ihih'lél)i:  FAIT.  iJien  ! 
Voilà  donc  ce  (|ui  était  puidié  sur  tous  les  ton*^,  sous  toutes  les  l'iirtiios, 
daiis  des  broehures  ijue  vou'^  n'avez  certainement  pas  ignorées,  coaune 
venues  de  certains  côtés  dont  on  sait  le'^  eliemins... 

Eh  bien,  c'est  en  cet.  état  de  choses,  que  vcats  avez  jngé  bin,  oppor- 
tun, convenable,  indispensable,  et  surtotit  triomphant,  de  venir  e.vposer 
longuement,  comjiendieusement,  dans  le  sens  le  plus  dur,  le  [ilus  lUilré, 
tout  ce  que  pouvaient  renfe-rmer  de  plus  i'atal,  de  plus  iii/iiii<(l,  vos 
grands  mots  de  gallicanisme,  libéra!i>mr,  etc...  dont  je  m;  répéterai  pas  la 
liste.  Vraiment  !  on  no  peut  qu'admirer  le  tact,  la  h.aute  prudence,  la 
déiicate  attention  (|ui  vous  ont  fait  saisir  celte  inenm|'arabie  (H.c:.i.i(  ti  do 
ré|tandre  le  bien,  d'inspirer  le  respect  p'Uir  ce  qui  est  tunjnurs  véné- 
rable!... Je  ne  redirai  pas  ici.  ce  (juau  contraire  certait:es  filumes  qtu; 
je  ne  veux  }ioint  contiôler,  avaient  insinué  des  motifs  particuliers  qui, 
sans  doute  à  votre  insu,  auraient  in^jiiré  (juelques  phrases  de  votro 
sermon.  Il  me  semble  que  ce  serait  un  pca  tiop  descendre  dans  les 
per;-onnalités,  ce  (pii  répugne  toujours  à  réveiller.  Je  laisse  donc  ce 
côté  trop  délicat;  ne  voyaiit  la  chose  (ju'en  clle-niénic,  et  cette  conve- 
nance admirable  entre  le  sujet  si  amplement  traité  dans  votre  discours,  et 
foecasion  où  vous  l'avez  exhibé.  Jugez  si  je  suis  disposé  à  vous  eu  faire 
me^  félicitations.  Que  si  moi,  simple  la'ique  catholique  toutefois,  moi, 
simple  particulier,  nulleir.ent  cnî;-agé  dans  les  régions  p()liti(|ues  et  gou- 
vernementales, si  j'ai  senti  quelque  peine  à  vous  entendre,  jugez  des 
dispositions  de  cimx  que  la  différence  de  croyance  et  de  dénomination 
religieuse,  ou  ceux  (juc  leur  position  dans  les  aifaires  yiubliciucs,  leur 
mélange  avec  les  protestants  dans  le  maniement  des  aflPaires,  lie  néces- 
sairement. Ces  ^Messieurs  du  Clergé,  ces  personnages  couverts  des 
insignes  épi'-copnle",  '^'ils  ont  vu  dans   vos   paroles,  la  mêm?   chose  que 
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j'css;;ie  de  voufs  c^.^iosev  ;  .in;^'oz,  di:^-je  do  lour.s  dispositions.  Voas  nvoz 
beaucoup  parld,  jM.  le  RédMotcur  du  pamphlet,  de  cette  réunion  nom- 
breuse do  prêtres,  d'Evéïjues  HUrt"ut,  aec^urus  puur  faire  rhririis  à 
rcsprcs.-iiMi  unnuinie  do  sentiii)out<  pro.-o(iut's  p'ir  l'i  circon-tanoe. 
Oroyez  vous,  si  ees  di;^t)itaires  de  ]  l-'^ii^j  t:u->''nt  eonnu  d'avanee  ce 
qu'ils  seraient  iijipcles  à  entendre,  lu  luoincnt  le  pl-is  fiolennel  de  la 
t'êie.(|u'll>^  se  ru'--.M:nt  déraii;:('s, '.cs  i  i.s  ue  '  (»,  ie>  autres  de  KMI  du  1511 
lieUcs,  pour  venir  sn  doniier  cett'>  s^.tisraction,  et  quiis  se  fu^s'i  t  pré- 
senté,"!  en  effet?  l'i  is  d'\ni  en  oit  douir.  j'^;  eri'is  que  vous  devez 
en  douter  ausini;  mais  vous  n'avez  eu  i^arile  de  i'airo  soup<;  )!iner  eo 
doute.  Vous  auriez  hion  voulu  avoir  au  contraire,  à  enreiiislrer  la  pn-- 
senoe  de  quinze  ou  vin;:;!,  ou  (rente  évoques,  cuiieuts  ou  non.  thmi  vous 
iniporte.  Ainsi  on  t"at-il  pendant  la  jjIuh  grande  partie  do  ce  discours 
qui  n'eut  qu  un  but,  qu'une  tt-ndanee.  la  inieuiv  e!:oi.-io  comme  vous 
voyez,  la  plus  sun.'^ée,  la  mieux  en  place  ! 

Qu'en  ditcs-vou'^,  mon  elu-r  correspondant,  tout  cela  u  i-tait-iî  p-is  mcr- 
veiiieu'^cmeiit  trouvé  ?  (juant  à  m('i.  iiumbie  particulier,  il  meut  S(jmi/ié 
que  pour  célébrer  ht  lete  e!i  «piestion  (]ui  devait  être  celle  de  lous  les 
catholiques  d'un  diocèse  au  niniiis.  il  i  ut  bien  mieux  valu  faire  a[)pel  au 
cœur,  i\  la  r  li.-iMi.  ai  patriotisme  d.»  î 'U-^,  piutol  cpiatix  pa-sinns  :  que 
ce  n'c.-t  pas"  avec  des  s'.ijiîs  d,!  dis(,'U.:s;io  i,  «le  c'aitioversc,  jtrc^pres  a 
créer  la  division,  qu'on  ^ouv;',it  réus.-:ir  à  mettre  la  c  Uiorde  dans  tons 
les  cœurs.  NOi^'i  pourtant  ce  ijui  vient  d'ê're.  t'ait  et  ce  (|ui  me  semble 
iruére  propre  à  édiiier. 

rie  vi)us  envoie  la  renroduciiin  do  ce  discaurs,  publié  in  /''tcn^o^  par 
le  Ihrahl  di  col'e  ville  ;  vous  y  trouverez  en  le  parcourant  (jue  le  '•  gal- 
licanisme est  l'iusarbordiiiiiion  vis-à  vis  du  i""'  siet  Sié.j;.;,  le  scrvili.-me  \ 
l'égard  du  pouvoir  f-ivil,  \v  d.'spoti.-mee'aver^  les  sulorùonnés..."  Toutes 
erreurs  que  le  cler-é  ranaiiieu  et  prctci'ihi  p'illican,  condamne  au.isi 
énergiqueui.'nt  en  priiicip  :s,  que  llvu'que  de  ?lontiéd  lui-même.  Est-il 
donc  tolérable  ((Uon  vieioh'  eu  telle  ciri.'onstanee,  avoir  l'air  d'adopter 
touti'S  ces  caloiuiiies,  qu'on  .=e  plait  ù  répéter  avec  empbx.se.  et  imputer 
]iar  là  même  ù  ers-  ^îessituirs,  comme  étant  leur;  principes,  toutes  les 
erreurs  y  renfermées:  et  lin  [irolitcîd'une  seniMalle  journée  proir  i'airo 
un  si  beau  coup  !...  Où  est  donc  la  raison  ?  ()ù  doue,  11.  P.  liraiiri  c>-t 
la  bonne  l'oi  '.''  Où  A^m^  est  l'e-^prlt  et  la  charité  de  l'Evangile  ".'' 

Tout  le  moiolo  a  vu  <|ie  ce  lîév.  Père,  avait  ré-o'.u  de  tout  steritier 
à  certain-;  intérêts:  raison,  bonti.;  tiéi.  charit.-.  délicatesse.  diu;!iité.  justice, 
l)ionséaneo  ;  (le  ue  faire  son  sermon  que  dans  nu  esprit  de  caste,  de  parti. 
Oui  elicr  ami,  il  n;c  semble,  je  le  répète,  qui  le  K.  l*.  IJraùn  jtjuvait 
très-bien  l'éro  le  pané.;'yrique  de  3I:j:r.  Bouiuct.  cii  prenant  à  c  •[,  eifi^r 
tous  les  actes  qui  vint  renijiii  la  longue,  laborieuse  et  sainte  e^O'rière  du 
prélat,  qu'on  p.iuvait  bien  s'euipirer  uus4  de  toutes  ses  bonnes  et  >ciia- 
ritabb'S  (puvres,  lui  eu  tresser  une  couronne,  et  la  poser  sur  le  front  du 
.l'outir.>.  l'èt-'.  ]j  !  cliuiup  n  était-ii  pa.s  as.-^ez,  léét  ii:-il  iaêiiu>  pas  trop  vaste  ? 
N'e^t-il  pas  évident  (ju'on  eût  dû.  mettre  le  plus  taraud  soin  à  éviter  ces 
allusions  blessantes  p.ir  l'application  (juo  l'iluditeur  le  plus  borru^  m; 
pouvait  s'empêcher  d'en  l'aire,  au  lieu  de  les  rechercher  avec  tant  d'ardeur. 

Si  on  eut  fiit  ain-ii,  le  public  rassemblé  pour  fêter  potnpeusGment  son 
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(^vêquc  au  jour  de  sos  Noces  d'Or  (bien  d  or  en  effet,  puisque  l'on  dit, 
qu'il  a  reçu  des  milliers  de  louis,  en  cadeau),  eut  dans  sa  satisfaction, 
gardi?  de  cette  solennité  u?i  long  souvenir.  Quelle  que  soit  la  divergence 
des  opinions,  des  principes,  les  citoyens  à  runaniniité,  avaient  offert  avec 
leurs  présents,  leurs  vœux  et  leurs  félicitations.  Mais  après  ce  sermon, 
plusieurs  personnes  u:raves  disaient,  qu'un  n'avait  pas  rei.;ardé  à  la  couleur 
(juand  il  s'était  a^i  de  recevoir  les  otfripdes,  miis  qu'une  fois  rendus 
à  rKj;Tise,  on  fut  bien  aise  de  profiter  île  ['(ipropos  du  ,/"'*/•  et  du  Usa, 
pour  faire  entendre  :l  'AllcilKVK'^'L'K  et  au  (Jlerj;é  de  Montréiil,  qu'ils 
n'étaient  autre  chose  ((ue  des  g;illic:ius,  ou  des  révoltés  ! 

Dans  un  uioui  nt  où  partout  en  Europe  eouimo  en  Améiique, 
l'on  demande  la ''piration  de  rKj;lise  et  de  l'Etat,  en  un  [lays  oïl  l«s 
esjU'its  sont  partagés  là  dessus,  où  surtout  l'éléinent  protestant  fana- 
ti(i[ue  domine,  dire  que  '■  l'E^liso  ayant  une  f)is  ])ris  une  décision,  le 
gouvernement  devait,  en  la  sanctionnant  instantanément,  les  yeux  fermés, 
se  montrer  dipie  de  llioniicar  qu'on  lui  fiit  ;  ''  c'est  aimer  à  jouer  avec 
le  f«u,  c'est  absnluinent  manquer  de  prudt'nce,  et  de  tact.  "  Jjc  iLi;ou- 
vernement  s'y  opposait-il,  ajoutait-on,  alors  on  ne  doit  tenir  aucun 
compte  de  cette  opposition,  et  on  n'est  pas  obliité  de  lui  obéir."  Ici,  cela 
pourrait  faire  l'effet  d'un  discours  révolutionnaire. 

La  chose  prise  à  un  certain  point  de  vue,  serait-elle  vr;iie,  que 
c'était  un  tort  jj;rave  de  le  dire  aussi  criiment  à  des  esprits  déjà  sou- 
levws  et  sur  le  point  de  se  calmer,  à  une  populaîion  je  le  répète,  où 
l'élément  protestant  fait  ]tres(|ue  la  loi,  di)nt  il  est  très-important  de 
ne  pas  blesser  la  susceptibilité  i»rompte  à  s'alarmer,  ot  la  ])olitique 
ombrageuse.  Tout  cela  ilit  du  haut  do  la  chaire  sacrée  où  le  l'rC-îre 
acquiert  une  nouvelle  majesté,  qui  donne  à  ses  paroles  une  sorte  de 
consécration  divine,  puisque  c'est  alors  rPiLrlise  elle-même  qui  est  censée 
par'er  par  la  bouche  de  sou  ministre,  voilà  ce  (jui  ne  pourra  mainjuer 
d'être  blâmé  par  la  presse  canadienne',  et  ce  qui  forcément  va  soulever 
une  de  ces  discussion,  où  le  caractère  auguste  du  l'iiÊniE  n'est  malheu- 
reusement pas  toujours  respecté  ;  où  l'on  rejiroehe  souvent  au  corps  tout 
entier  la  faute  des  membres. 

Pour  déclamer  un  semblable  discours,  le  parti  avait  eu  soin  de  choisir 
le  llév.  P.  Braiin.  bien  connu  déjà  par  les  retractations  que  feu  Mgr. 
Baillargoon  l'avait  forcé  de  faire  autrefois  à  Québec,  lieu  de  sos 
premiers  éb'i(s,  j'allais  dire  déijats  oratoires. 

Comme  llegnard,  ce  Père  ne  croit  pas  t|u'il 

Faille  bien,  dans  It  vie,  aller  selon  le  leniiis. 

Aussi  s'est  il  emprcsfio  de  répondre  à  la  préférence  dont  il  était  l'objet. 

(Dans  la  chaire  iî«  Notre-Dame,)  • 

Je  veux  qu8  l'on  me  roie  avec  îles  iiirs  fendants. 

1   Ceci  était  écrit  le  jour  nruic  de  In  foie. 
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— jMais  il  y  aura  rArclujvêijuo,  notro  suptîi'ieur  à  tous... 

Mcin  il'l/'  ncut  domyiter  iIp-î  cœuri  d'un  plus  Imut  rang; 
Ju  prends  un  vol  plus  fier,  et  ;sins  hauaao  d'un  cian. 

Et  alors,  il  vint  avec  un  nplomb  superbe  et  un  uir  fronileur 
comme  pour  dimner  plus  de  poids  et  de  piquant  aux  traits  lancée, 
dire  que  le  Prélat  fivuit  dms  toulfs  les  diseurf.sinns  eu  raison, 
([ii'il  ne  s'était  p:ir  conséquent _/''(?/i/ii'A'  trompé,  qu'il  avait  été  cunatfoii- 
incut  victorieux. 

C'était  donc  dire  aux  autres  Evoques,  (|ui  sur  plus  duu  point, 
n'avaient  pas  partau'é  les  vues  de  celui-ci.  qii~ds  s'étaient  tous  trompés. 
Quand  la  chose  eut  été  vi'uie,  il  n'eut  pas  été  généreux  de  le  leur  dire 
devant  12,nflO  personnes;  et  si  le  contraire  seulement  est  In  vérité, 
comment  ai)pellerons-nous  cela? 

Je  le  demanderai  au  Kév.  P.  I>raiin,  3Itrr.  Bourget  a-il  été  viotinieux, 
dans  la  question  des  Paroisses?  Avait-il  seul  raison,  quand  il  se  trouvait 
en  opposition  directe  avec  3Jgr.  Tasehereau,  Mtrr.  Langevia  et  Mgr. 
L:iroc(|uo,  lors  de  la  discussion  du  Bi//  iha  Ecnds  du  Nouvoau-Tîruiis- 
wiek?  Jù  contre  riiiiversité  Jiaval,  à  laquelle  llomc;  a  donné  gain  de 
cause,  dans  DEUX  décrets  authentiques,  etc.,  etc.  I 

Je  le  demamlerai  encore  au  P.    lîraiin,  depuis  quand  la  chaire  chré 
tienne  et  en  particulier  celle  de  Notre-Dame,  e^t-elle  devenue  une  tribune 
aux  réclames,   pour  qu'on    y  fasse  dans   un   esprit   hostile,   l'éloge  du 
Xcuveitu-Moiide,  de  L'  Union    Cutlioliquc,  et  de   M.  Ai^jh.  Ihsjardins  ? 

Car  sur  le  point  de  terminer  cette  pic^ce  éloquente,  vous  no  voulûtes, 
pas  quitter  la  place,  M  le  Prédicateur,  sans  donner  des  éloges  mérités  i\ 
tous  ceux  qui  dans  tous  les  rangs,  même  des  simples  laïques,  disons 
surtout  dans  ces  rangs,  vous  parurent  ici  dignes  de  figurer  parmi  les 
chanqiions  de  ce  trionqihe  :  tous  n'eussiez  eu  garde  <Ie  les  oublier. — Mes- 
sieurs de  l'Union  Catholi(iue,  eeu'est  pas  parce  que  le  lieu  de  vos  réunions 
est  chez  les  lUl.  PP.,  ni  parce  que  vnus  allez  puiser  là  l'esprit  cju'on  i\  la 
bonté  de  vous  y  eoninumiquer,  non,  ce  n'est  pas  pour  cela  *ju'on  vous  a 
signaléici,  mais  ]uu(iuem''nt  par  zèle  et  par  pur  désintéressement. — Et 
vous  tout  d  abord,  illustn;  jourtud  J'ondé  dans  res])rit  du  plus  pur  et  ex- 
quis catholicisme,  appelé  de  tous  les  vœux,  consacré,  béni,  sanctifié  avant 
votre  naissance,  qui  deviez  j^ignaler  dans  le  pays,  le  commencement 
d'une  ère  nouvelle,  ère  de  paix  et  d'union,  de  concorde  et  de  stabilité 
dans  les  principes: 

'l'ivlin.  ^j.H'cla  s*!-;  di.xrrnnl   curril'  fu.^is 
(Joiicordes,  stiibili  futoniin  niiiniiie  l'iirc;^. 

Vous  .sous  qui  l'âge  d'or  (h-vait  revenir  sur  cette  terre  heureuse, 

Hun  a  ('(jnd'l 


S'IUCUUI. 


J'en  appelle  à  votre  beau  prospectus,  que    M.  le  charitable  Prédica- 
teur eut  !h  bonne  volonté  do   rérite-  tout  entier,  pour   faire  juger  de 
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rexcellonco  tlo  vutiv  oarri.'Ti;  ol  de  votre  esprit,  p.nr  it-xccllcNice  de.  Vim- 
nonce  11  est  vnii.  qu'après  vos  cinq  nunées  d'existence  et  d'expérience 
i'iite  de  l'esprit  qui  vous  anime,  noa  oreilles  étuicnt  un  pou  surprises 
d'entendre  votre  nom,  en  toutes  lettres  ni  plus  ni  uioinH,  articulé  sans 
gGne,  sans  détour,  dans  une  chaire  accoutumée  :\  n'viiÎMndre  jrénérale- 
n)ent  ((ue  les  iioms  des  fcaints,  reconnus  et  canonisés  par  1  EgiTse.  E!t 
bien,  dij;no  journal  battez  des  mains,  tout  aussi  bien  cpie,  piu-  colle  de 
votre  1er  llédacleur,  vous  fûte^  toucliiu-  ehaleureuseuient  dans  celle 
du  Prédicateur  dcsceudiint  de  chaire,  eueoro  tout  halolant  de  votre 
élo;^e  si  mérité. 

^  Enfin  il  ne  fut  pas  juscju'au  ehaiifablc  citoyen,  charitable  envers  vous 
s'entend  M.  lu  ^<i)iivt(iuMi,r(Je,  vous  dont  on*  sait  que  ce  citoven  s'est 
dévoué  dans  ces  derniers  temps  pour  vi  nir  en  aide  à  vos  finances,  plus 
que  compromises,  il  n'est  pas  jus<iu'à  lui,  (jui  n'ait  ou  sou  p:uiéu7ri(iu(ï. 
Et  comment  ne  l'eut-ii  pias  mérité...  aebet-.r  le  Nouve.au-Mondk  !  le 
Nnureau-Monde  non  celui  qui  renferma  le  VtïKox:  !.,,etla  CAl.iroilNMK  !  ! 
avcclcui-s?/j/'//^.s  d'or...maissimplemenf  les  la  '^rarche,  les  Saint-vVimé  !... 
Et  oui,  en  vérité,  a-t-ce  été  trop  pour  un  tel  elfort,  qne  do  si>llieiter  pour 
lui  du  Saint  !  ■éra  une  distinction,  purtuicnt  hunori6(jue  il  est  vrai, 
de  clievulier  du  St.  (iré-'oire  le  (ir.md,  en  ie.vnnt  va'oir  sans  doute  pour 
cela,  mille  autres  î^/(?>i'^.'?  du  candidat  :  le  chaleureux  intérêt,  par  exemple 
qu'il  a  dû  porter  à  l'aft-iire  des  zouave.»;,  etc.,  etc. — Lui,  ]\l.  JJesjardins. 
liier  encore  un  de  ces  libéraux  réprouvée  .-uivnnt  les  termes  de  !M.  le 
Prédicateur,  e^-  qui  depuis  a  si  bi'n  l'air  .>-i  p;,ixaveo  le  yniirc<iH-M(ni(Jc, 
qu'il  en  a  mérité  d'être  préconiî^é  par  ce  jonrn.'il  et  p:r  les  héraults  Jàr-' 
lui!  Ce  que  c'est  qu'à  piopos  tirer  une  épiine  du  pied  de  malheureux 
actionnaires  d'un  jouinid  encor  plus  malheureux!  Citovens,  écrivains,  ins- 
titutions, corp.iratioiis  quelconipies,  qui  avez  eu  le  l^ôidicur  devons  em- 
}»loyer  tff.eicement  {;u  bien  de  la  l(eli<;i(i!i,  que  n'avez-vous  eu  celui 
d'être  utiKsdans  l'occasion,  à  certains  prot^'Ctenrs  accrédités  ?  ((ue  nous 
aurions  aiijourJ.'bui  de  poitrines  étiiiedantes  de  (.'roi.v  !...  (faciles  à  porter' 
Peur  nous.  31.  du  S'niire(ni-Mo}}<h.  a  vous  dire  le  \r;ii,  n(uis  ne  vous 
croyons  pas.  vous  et  votre  J'réùicateur.  voire  même  31.  le  (  'h.cvalier  de  St. 
Gré^ïoire  et  rini<n  <-'utholique,  les  seuls  c.itholiques  du  Canada  ;  «t  enco- 
re que  nous  vous  voyions  d'ici  en  hau.sser  les  épaules,  m)us  aimeroi-.'^  ;\  nom- 
mer avec  tout  autant  d'honneur  «juc  vous,  la  Mifirre.  />■  Jonninhlc  (Juéhcc 
le  Canadien,  le  (Jtnu'rier  do.  St.  /hfitciiit!i>\  et  en  lanune  am;'laise  notre 
ùierne  True  ]Vi(ness,  leiiuel  a  fuit  plus  de  bien  à  la  Keliji'ion  dans  ce 
pays,  ({ue  vous  n'aviz  jai  lui  faire  d«  mal,  vous  et  tiuite  votre  clique 
depuis  (juc  vous  exisiiz  ctc,  etc.:  le  Cercle  Canadhii,  l'Institut  Cana- 
dien Français,  ir  a  ion  St.  J.Mcph,  et  truit  d'autres  éiraLment  bons  et 
rectunmandabies  ijui  reniplissent  n<!t.'e  vilh.'. 

Dernicre  (  b-ervali(oi  :  ce  (;r.i  jk.  'rait  erre  utile  à  31.  1)  .-.j.irdins  de 
consi'lérer,  c'est  (pie  si  on  l'a  ai  ,si  i  ,ué.  préconi'-é,  etc.,  ce  ]iourrait  lùon 
être  pHjur  avoir  le  droit  d-  hi'  di.e  dau^  qiU'lijue  tenq)-:  :  -  Clun-  Mon- 
sieur, nous  avons  assez  fait  pour  vous,  pour  que  vous  s  icriliiez  de  gaieté, 
de  cœur,  les  .Sl",00n  que  vous  coûte  le  journal."  Cur  j,rrsonne  n'ignore 
dans  Ci  pays,  et  moins  (pie  tous  les  autres,  lus  propriétaires  de  "jour- 
naux, que  CCS  espèces  de  publications  sont,  sauf  quelques  rares  c'xçep- 
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tioiis,  à  charge,  à  leurs  l'Jitciirs.  couim.>  M  Dc.'îjarJiii.s  n'oii  est  déjà 
iiiîillieureusemfiDt  que  trop  convaincu.  Ce  Monsieur  avait  bien  dil-oa 
une  certaine  pratiqu'î  du  journalisme  Jiyant  étc,  -X  ce  (|u'il  paraîtrait, 
attaché  à  la  rédaction  du  t^Y'^/i/ jouriial  YO/'/rc  inx  u'n  januùs  reçu  : 
mais  maigre  rexpériencc  qu'il  aurait  du  y  puiser,  il  n'a  pu  réyister  aux 
sollicitations  pressautoâ  du  parti  et  principalement  do  31.  l'abbé  (.î, 
Laïuarche,  !«'■  Directeur  de;  cette  feuille,  sous  le  nouveau  conime  sous 
1  ancien  régime. 

Le  li.  P.  I>r;iini  a  dit  encore,  que  depuis  sa  lundation  (ISùG)..  ce  jour- 
nal n'avait  jamais  manqué  à  son  prospectus,  à  sa  mission,  ce  qui  me 
paraît  un  avancé  impossibfc  à  déi'cndre.  Je  dirai  moi,  oui,  s'il  devait 
poursuivre  le  contraire  do  ce  (ju'énonrait'son  jM'ospectus  ;  non,  si  ce 
prospectus  devait  être,  rigoureusement  suivi. 

Comme  orgnne  po!iti(|UC,  ce  journal  a  divi.^é  le  p:irti  qui  a  eu  le  mal- 
heur lie  ](.'  couqiter  dans  ses  rangs,  et  travaillé  contrôle  chef  de  ce  même 
parti  :  exemple,  sa  conduite  durant  les  dernières  élections  ]iarlementaires, 
l'été  dernier,  à  Montréal.  Comme  journal  catholique,  il  a  ét('  pur  sa  mala- 
dresse, la  jirinci])alc  cause  de  la  scission  qui  existe,  e*  des  dé'bits  qui  ont 
eu  et  ont  encor  lieu  actuellement  entre  les  membres  da  clogé  canadien. 

Aussi  3Igr.  rArcIievôqtio,  sans  parler  d'autres  préhit'-,  a-t-il  renvoyé 
cette  feuille  de})uis  (jue](jues  sem.'iines,  avec  une  lettre  .-^évère  (ju'on  n'a  eu 
garde  de  j)ublior  ;  et  d;ins  ce  jour,  Ion  i'ait  un  dithyrambe  en  l'honneur 
du  Xinirean- Monde  et  devant  rArchcvê.jue  mCnie  !  !  Comment  qualifier 
cela  '?  Si  ce  n'est  p.is  de  la  o^erni.'re  iudélicutesso,  nie  inqA'rtiitencc, 
une  flîigranie  insulte,  je  dis  que  la  p()litesso,  le  respect  aux  supérieurs, 
le  1)011  ton.  la  bienséance,  ne  sont  plus  rien  au  momie. 

Ces  éloges  de  commande  donnés  au  2s\nii(vin-yiu,iil^.  pu-  d.^.s  per- 
sonnes intéressées  lesquelles  demain  se  répondront  à  elles-niCines  par 
d'autres  compliments  ({u'elics  se  supposeront  adiessés  dans  leurs  colon- 
nes, e.-t  quelque  chose  d'inr/f'iOle.  de  gai  et  qui,  sauf  autre  mérite,  a 
celui  de  rappeler  un  charmant  petit  conte,  que  je  vous  tran.^cris  ici 
mcnic,  mon  cIh.t  ami;  sauf  à  afipiidro  piUir  nos  héro-,  aelials,  la  parité 
'Ju  dérioucuunt...  \'oiei  la  pièce  : 

LE  CUAIU.ATAX  IIT  LK.S  TR0M]'1:TT!:s. 

CONTE. 

Avec  b'ram;isi|Uc  illustre  rhai-iatan. 

<  îille  et  l^aillasse  un  matin  s'engagèrent  ; 

.l>onnorla  vogue  à  son  orviétan 

h'ut  le  travail  dont  nos  gens  se  chargèrent  : 

Bien  entendu  qu  à  ce  noble  métier 

Ils  ne  perdraient  leur  temps  ni  leurs  paroles  : 

l''raneis(|u«  offi'ail.  un  honnête  loyer, 

l']t  le  prix  fait,  on  partagea  les  rôles. 

iVonclialament  couché  comme  en  un  lit, 

Pareil  aux  Dieux  de  l'antique  Parnas.se, 

Au  fond  d'un  char  Francisque  s'établit  ; 

Sur  le  tievaut,  nu^ssieurs  Gille  et  Pailhiaso, 
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Droits  sur  Icur.s  piud,'^,  so  toiininiont  en  tous  sons. 

D'une  tronipotto  horribluincnt  bruyante 

Fesant  au  loin  entendre  les  accents, 

Gille  d'abord  rassemblait  les  passants  ; 

Kt  puis  Paillas.se,  ù  la  trc  upe  béante, 

^[outrait,  vantait  les  pommades,  les  enux, 

Les  élixirs,  remèdes  i\  tous  maux, 

Et  les  paijuets  de  poudre  ineoniparable. 

Tonique.  uni(|ue,  impalpable,  admirable. 

Kt  actera. — Le  bon  peuple  uo^iutait, 

Croyait  l'aillasse,  et  surtout  acbetait. 

Itemanjnaient-ils  ((ue  de  leur  asscml)lée 

Vi^ne  partie  ailleurs  fut  deouloe, 

A  la  trompstto  alors  on  revenait  ; 

(■'était  l'aillasse  il  son  tour  qui  sonnait  ; 

(lillc,  orateur,  entassait  les  merveilles. 

Gesticulait,  braillait,  s'époumounait, 

(îitait  les  faits,  les  cures  sans  pareilles,,. 

Sur  les  badauds  son  parlnge  opérait, 

Et  de  nouveau  la  vente  pros[)crait. 

Mais,  par  malheur,  la  mésinfilligence 

Chez  le  trio  s'en  alla  fermentant. 

[)e  ses  faiseurs  Eranoisquo  niéeontont 

]jeur  reprochait  froideur  et  ng^•ii^■eIlce, 

Défaut  d'esprit  ;  de  leurs  cervaux  bornés 

11  no  sortait  qu'ék)ges  mal  tournés. 

Paillasse  et  tJille  affirmaient,  au  contmire. 

Que  sur  eux  seuls  roulait  tout  le  débit, 

Et  que  l'rancisquc  en  avait  le  profit; 

Qu'il  ne  ferait  sans  eux  que  do  l'eau  claire, 

Qu'il  les  volait,  leur  rognait  leur  s;il;iire... 

Href,  un  beau  jour  la  (pierelle  éclata  ; 

Devant  le  peuple,  au  milieu  de  la  vente. 

Interrompant  la  séance  savante. 

En  bas  du  char  mons  Paillasse  sauta, 

Er  fut  suivi  de  (lille  .sou  confrère, 

Tous  deux  criant,  et  bouillants  de  eoière  ; 

Le  grand  Krancis(|ue  un  moment  se  troubla  ; 

De  la  pai'olo  il  avait  peu  d'us;ige  ; 

Et  le  duo  dans  un  accès  de  rage, 

Ij'apostrophant,  en  ces  mots  l'accabla  : 

"  Tu  nous  dois  tout,  tu  n'es  ({ue  notre  ouvrage  ; 

'•  Depuis  longtemps.  Ingrat,  nous  consumons 

"  A  t'exalter  notre  f  ^prit,  nos  poumon,s, 

"  Ne  sais-tu  pas  con  me  en  mainte  bouti(ju(! 

"  On  vend  comptant  l'éloge  ou  la  criti(jue? 

•'  Comme  -X  tout  prix  ou  ment  sur  tous  les  tons  ? 

"  Dans  ces  concerts  de  vénale  umsiquc, 

''  Il  faut  payer  jusques  aux  mirlitons  ! 
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'•  Et  c'est  ninHÎ,  ladro,  que  tu  nous  traites! 
"  Nous  t'attendons  à,  l,i  huiite,  au  ri'gret, 
"  J'raDcisquo,  adieu,  tu  sauras  co  que  c'est 
"  Qu'un  cuarJatan  qui  u'apluH  de  trompette?." 

Cher  ami,  A  vous  ne  mourez  pas  tctotbis  avant  la  fin  de  la  prii.-jonte, 
ù  ma  prochaine  la  suito  des  d('tai!s  sur  co  jour. 


LETTK1<:  (,>UA'rRli:MK 


Du  MiMiif  iiu  Ml  me. 


A'  iiUn  yli  u'iri  rhi  iv  vedi  jui, 
fSfmiiuttor  di  scandulo  <  di  scistua, 
D.^XTE.,  /i:j''i-.,  cant ,  xxvni. 


li.  l'c/r  et  Liffi  cher  Aîni, 


Avant  do  torniiner  ma  narration,  je  doi.s  vuu«  luaierciur  do  l'atten- 
tion que  vous  m'avez  donutje  jusqu'ici  ;  et  si  le  stylo  de  cette  lettre  ne 
Tant  pas  mieux  que  ("elui  dos  préordcnte-*,  vou.s  me  le  pardunnercz 
j'espèro,  en  faveur  de  la  vilraoîto  des  détails  :  car  je  le  sai.s,  il  faut  tou- 
jours être  vrai,  de  vous  dirai  donc,  cher  bon  père  et  ami,  qu'au  sortir 
de  cette  audition  les  cœurs  étaient  peu  i\  i'aise.  Il  est  vrai  je  l'ai  dit, 
que  le  Prédicateur  n'était  pas  rendu  à  sa  place  qu'il  avait  déjii  reçu 
ses  félicitations  de  qui  de  droit;  mais  il  est  vrai  aussi,  du  moins 
a-t-il  été  dit  et  écrit i,  qu'au  sortir  môme  de  la  cC-rémonie,  le  Supé- 
rieur de  C2  religieux,  aurait  inuiiéJuitoment  couru  à  l'évêché,  con- 
jurer qu'on  voulut  bien  ne  pa.-;  livrer  ce  di.'i'cours  ù.  l'impression  ;  qu'on 
lui  aurait  répondu  qu'il  étoii  déjà  trop  t^ird.  On  ajoute,  qu.;  le 
même  Supérieur  tcrait  allé  alors  au  bureau  d'un  journal  prolestant  faire 

la   m<3me    demande Quoi  à   un  journal  pn-te&tant  ! 

maisqui  donc  pouvait  conduire  ù,  pareille  adresse,  le  vénérable  Ileligieux  '/ 
Est-ce  qu'il  est  dans  la  vraisemblauco  qu'au  juoment  même  ou  un  ser- 
mon vient  àpeiiie  d'5tre  prononcé  dans  une  ('gli^vc  catholique,  un  journal 
protestant  ait  pu  favoir  tout  prt-r,  tout  traduit,  tout  dresse  pour  l'insé- 
rer dans  ses  colonnes  ?  et  qu'il  faille  faire  si  grande  l:3te  pour  prévenir  ce 
malheur,  et  arrivi.'r  encore  trop  tard  ? — K.  i\  Supérieur,  mais  qui  vous 
mettait  donc  sur  la  voie  d'une  semblable  déctiuverte,  d'une  telle  aprelien- 
.sion,  d'une. «i  étrange  connaissance,  d'un  si  inexplicable  foupçon  ?.. .Est-ce 
qu'il  y  aurait  entente  appréhendée  par  vous,  entre  votre  lùlijieux  prédi- 
V'ateur,  le  journal  de  TEvéclié  et  un  journal  [a'olcstant,  pour  qu'il  vous 
fallut  voler  avec  tant  de  hjte  dans  ces  deux  endroits  choisis  '.''  Qu'aviez- 
vous  à  faire,  dans  le  dernier  surtout  ?  Or  li\  comme  à  l'évêcli<î,  il  voua 

est  répondu  qu'il  était  aussi  trop  tard  ! Et  en  réalité,  le  dit  sermon 

avait  été  communiqué  dès  la  veille,  traduit  pendant  la  nuit,  et  déjà 
imprimé,  ou  î   r  le  point  de  l'otre,  au  moment  de  vos  promptes  et  pour- 

]   Dans  un  des  num<''ro3  du  r^m'uli^'n. 
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tnnt  trop  tardivos  démarches  !  V^om  a\u',/.  t'tt'  pn^v.^iiu  siprévoou  voub 

étiez corlos    vous   ri'ctlcz    pus  //(-//   iii/vrmé,  d'aller   dans  ces  doux 

emlroits,  dont  on  ne  voit  pas  cependant  ce  (ju'ils  jicuvont  avoir  do  coiu- 
muM,  puisqu  ici  connuo  là,  vous  trouvûtca  d»*jà  fut.  li>  coup  que  vous 
paraissez  avoir  voulu  prcvcriir. 

-  Vous  lavez  dit,  il  faut  vouh  croire  :  quoiqu'il  ou  loit.  d'un  point  diffi- 
cile à  débrouiller.  Vousavczdit  dosaprouvcr  ce  sermon,  dauives  do  vos 
Pères,  l'auraient  dit  aprè.5  vous.  N'ost-il  pas  déplorable  (ju'iin  des 
vCtris,  censé  l'organe  do  votre  ninisou,  ait  ét«5  prononcer  d'un  bout  à 
l'autre,  en  circonstance  tellonient  solunncUo,  un  di.-icoura  qu'il  vous  aura 
fallu  iinuit'diatenient  désuvoutr  ? 

On  dira;  "•  il  n'est  pa,s  lUs'ivoualJe  de  foiul,  niaiii  seulement  d'oppor- 
tunité.'' Plur-ieurs  personnes  l'ont  dit:  poussées  en  cela  par  une  vue  «pli, 
vous  le  voyez  bien,  n'est  pas  liostile.  ilais  enfin,  une  telle  inopportu- 
nité, si  solennelle,  {■i  directe,  si  formelle,  si  flagrante  (qu'elle  en  a  frappé 
tout  le  monde,  et  (ju'il  vous  ait  fallu,  V^ous,  (non  certainement  avec 
plaisir)  aller  lu  désavouer;  n'est-ce  pasencore  aussi,  une  chose  déplorable? 

Maintenant  à  vous,  JI.  le  Rédacteur  du  pamphlet.  Bien  loin  des  dis- 
positions de  ce  vénérable  Supérieur,  non-seulement  vous  publiez  ce  dis 
•jours  tout  au  long  dan.s  lus  colonnes  de  votre  numéro  du  jour,  mais 
c'est  avec  des  éloj^es  sans  fi  i.  Mieux  que  cela,  vous  en  faites  trois  jftur.s 
après,  l'objet  d'une  publication  spéciale  en  pamphlet,  nccompnirnée,  f>uivio 
tmijours  des  mêmes  éloges.  Von>  voulez  le  faire  ]iasser,  l'inoeulor  dans 
tout  le  publie,  diins  toutes  les  i'amille-,  chez  tous,  'eh  !  vou^^  voudriez, 
comme  eut  dit  Mme  de  Sévigné,  /("".s  k  tlmuicr  en  l/miil/nji,..  merci  !... 

Ou  il  faut  11.  Père,  que  vous  n'ayez  pas  Iteauconp  insisté  sur  vos 
deux  demandes,  ou  il  faut  M.  le  lîédactour  du  pamphlet,  quo  vous 
n'ayez  p;is  pris  beaucoup  au  sérieux  la  réel.imntion  du  11.  J'èru...  assez 
assez... 

A{irès  la  mo<sc.  le  rejiri.5  :  Ah  !..,.,Ma  Salle  l^ins'-icours. — Xous  entrons 
(avec  votre  pamphlet  bien  entendu,  car  nous  n'éiii»ns  pas  du  nombre 
des  bienheureux  invités);  mais  je  vois  dès  l'entrée  do  li  salle  (jue  tout 
était  J'éerujue,  iii<hscrl))til)lc.  Certe-*,  M.  le  Uédaciour,  vous  disiez  que 
los  expressions  adéqxntis  vous  mamjuaient,  (|U0  la  langue  lésait  défaut. 
Je  ne  sais  ce  que  vous  pourriez  dire  de  plus  fort. —  "  Los  bou([uots,  les 
festins,"  (sic)  je  supposa  qu'il  faut  lire  les /<*,V)ijj  ;  (cette  Ihnir  ne  s'a- 
dresse pas  à  vous,  JM.le  Rédacteur,  mais  à  votre  prote,)  "  les  tct:tures,  et 

le-:  in.-criplions tout  était arraniié  avec  une  hirnionii'  sumru'ir'\'*^ 

— line  harmonie  supérieure,  ah  !...  pe.i.r  lo  coup,  ceci  doit  être  une  de 
ces  expressions  adiqmifcs  qui  a  dû  ou  j:imais,  traduire  votre  pensée. — 
"  Un  seul  homme  pou- àt  concevoir  et  exécut»  r  (;tc."  — Un  .'-■cul  l;omme, 
c'était  donc  encore   ujo  célébrité?     A^.-urément  ce   doit  être  quelque 

ordonnateur  de  pompes  publiques c'ét.iit....  ''  M.  l'abbé  ITuot,  curé 

de  8t.  Paul  l'IIermite  !...  " — Oh  !  quelle  vocaiioapour  nu  abbé,  client 
de  St.  Paul  riiermite...  l'u  saint  solitaire,  qui  a  pissé  cent  treize  ans 
dans  une  grotte  sauvage  au  fond  d'un  désert.   (Vaelle  inspiration  !... 

Mais  entiu  on  ne  vit  pas  de  verdure  et  d'inscriptions  ;  pa.ssons. 
On  est  il  table...  Et  il  a  fallu,  M.   le   Rédacteui-,  que  votre  journal, 
quc'ique  chose   de  plus  grave  qu'un   pumiihlet,  votre  journal  illustré 
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p-irlot-'xto  lui.m.1,no  du  sonnon  d  ns  touto  sa  Ji^nitd,  portât  sur  ]<• 
revers  -lo  s...  colu,,,...  Iac.,>rf.  ,lu  ll..t  .„r  .t  ur.l.,  jour,  «u.il  In  r.rtmsu  ; 
vousémuncroz  .vins  .ii;.m,|.ut  un  iet.i  lu  nou.brc  ci<!s  s-ujccu,  ,\c^  r.M'out. 
des  cnU-o  u.ots,  des  tnc:...ée.,  des  fVic.ndnmx,  d.  to.is  les />/  du  n.ond.  ! 
'"'>"    [).  -.,.,., 11,,  ol.ur  .0  o.iM,,.!  <,uol  i^'u.blo  iu.nM  !  Ocut-cc  pour 

osuutres  Ils  lo  s.va.otU.  HuAl,  d;,',.»  c..nv,..,umc.  !..  Kt  or,  n'a  n.is  m' ur.o 
ce  r,ai  fu.  djt  l.  j.,ur  ..„:.,)  ,,  qu  <.a  .avut  tunt  s  .it  p.u  u'^t,,:,  d.-.UH  Tnp- 
kp'' Hrln;!'  '""■  "•"'■'"'  ^'  "^"'  ^-^!-''"  '^'^^  l^'i)lat  servi  lo  malin,  p  ^ 

P;nsos  ...rorc.  Vou.  p:,rl.z  d.n.  vntrc  p.niphlct  d.  discours  auv 
puno!  :  ,v..,r.,u,.i  .v.  plur.ol,  pui.,iu"i!  ..'y  m  eut  .,u'un?  D„  cot  air  de 
pk^tutud.  d.,,  -.ti.ftctMU  .iu'ilv,.u.  .  p.udo  ré;undr.  mv  ton.  les 
yisM-.H,  l.i-<,iiu.  di.cuM  :ricon'nin>dt;,it  là  dans  l:i  comninf  .I-utie 
in.pr(v..ir.„  ..o,n,,ri  „('..,  .y  ...t  attendu  avec  anxioté  pour  savcir. nul 
V0i>.u  u  Mur..t  .1  t  .bl..  cr..ni,n.or  là-d.s  us  .on  lu  .intion  et  .os  .li^^^lrs; 
y  pirl..-r  U!  plu:..  ,f  de  b.  :iu  t.'ujp.,  crdute  dose  CMuiromeltre.  au  II.mj 
do  la,-M,-rhl,rcmcut  .un  cour  .Vépr.ncher  en  des  .entiimnts  qu'il  n\-nl 
pu  "j-.iiuar..:  (!,î  no  pis  ronconlror  autfinr  ik  hv.      ' 

Bien  clK;r  l\".re  ot  au.i,  êueoro  uu.;  l\>\,  exou.-ez   luwi  p.,ar  les  l'tdeurs 
ae  ia  pnJ.K-nte;  eourag..;  nous  fit.pieclion,s  do  lu  lin. 

Votre,  eto.' 


CINQriÈME  LETTRE. 


Du  Miîaie  nu  Mânie. 

*(ipere  a'iifg  ; 

Jncii'f.    ]'iven  h  recte  yui  /irorn^at  hortm, 
lliiitirus,  tx.rpfri:U  (Inm  tlrjlual  (iviiits  :  al.  t'U. 
Litliiiur,  et  LilielHr  \n  omne  volnhilu  otrum- 
HwîtAT,  Hput.,  lib.  1,  h)n.i(u!u  '.'. 

Quand  une  chose  est  faite,  elle  n'i-st  pas  ù  tkirc, 
T.  CuuNEn.LE.  Frsimdr  l'ieiif,  Act.  111,  se,  H. 

ni'innd  Père  et   Trc^  Cher  Ami, 

Conimo  vous  le  vn\cz,  l'cnoie  n'  i  pis  lo  temps  do  sdoher  apixNs  ma 
plume;  il  jileut  des  lerlr.-s.  et  vuus  vous  (rouvez  coutinuolleiuent  sous  les 
gouttières.  Quelle  s^nté  Dieu  vous  a  donnée,  pour  que  voua  u'ayioz  pas 
encore  buooombé  !  —  ll...la!:oQS  donc  prompteiuent  la  lin  de  oej  nu-  bruyant. 

i/«  lii-ns  un  fait  :'  Iioniii  qui  miil  y  pense  ! 
A'tentioii  !  j'ai  t^>usïè  :  jy  coraiaL-iico. 

Je  n'ai  eu  mullicurousement  que  trop  riii.son,  do  Vv)us  dire  que;  la 
pressa  Montrôaiuise  allait  s'amparor  dj  c.»  sermon  oraj^eux,  puisi^u'cffec- 
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tivomciit  comiiie  je  lo  oraij^iiais,  la  Gazdle,  jdurniil  ofl'iciol,  n'a  dniis  Ha 
roiuliimiiatinn  enveloppé  rien  moins  que  la  coniniunnuté  entière  des  KR, 
PP.  .lésuitis,  et  que  d'ins  son  oxiiî^pi'ratioM,  elle  n  ott^  jUMjM'à  prononcer 
contre  ces  I'èr("j,  le  mot  iIexpulsiun. 

.lo  vous  ai,  dans  ma  d»'rnii>re,  parlt^du  diner,  etc.  Donc  iiprùsceln,  vous 
concevez  que  tnnt  le  monde  s'arram^ca,  du  mi^Mix  qu'il  put,  pour  passer  les 
(jnulqiitJi  lieuros  que  Ini  niarq;t;iit  oncorn  le  suli'il,  av;int  lo  moment 
solennel  (lù  Montréal  devait  disparaître  dans  un  océun  de  l'eut  et  de 
lumièroa...  — l'uis  av(!C  les  ombres  du  soir  (|ui  vinrent  lentement,  les 
croup^'S  reconiiiieuoL'rent  à  se  l"..>rmer,  la  ville  comme  nu  matin,  s«  remplit 
de  nouveau  d  !iL;itati(ia  et  d(*  bruit.  Le  peui)le  semblait  comme  jouir 
par  anticipation,  du  spectacle  imposant  que  \c Xonveau-Monde  lui  avait 
jiromis:  aussi,  vers  les  sept  heurts  et  demie  était-il  pour  niusi  dire,  tout 
sur  (lied,  tintez  do  sou  désappointement,  (|uaud  au  lieu  d'une  illiimiiyi- 
tioH  (jénérali,  il  UKi  vit  qu'uuj  illiiniiiuition  ptrticidière  ;  bien  parti- 
culière en  eff.  t,  pui.-qu'il  y  avait  non-seulement  des  muiiiont,  mnis  dan 
rues,  d\.'s/iHh:)in;js,  où  l'on  ni;  voyait  (juc  queI(|neH  ré.iidoiiees  ou  plutôt 
quelcjues  communautés  ou  écoles  (jui  eu-'^ent  ihuminé.  Q'.miid  on  arri- 
vait ainsi  devant  ces  humbles  ln/tiièics  toutes  surprises  et  tremblantes 
do  se  voir  si  rares,  riidmiration  se  changeait  chez  tou^  en  un  complet 
désenchantement. 

Néatumiius  il  s'est  encore  trouvé  des  qiiis,  un  j  )urnal,  qui  volontiers 
eut  publié  dai)3  ses  colonnes  s'il  se  fat  mis  on  verve,  en  s' inspirant 
tant  soit  peu  do  son  l'oileau  : 

Ka  vniii  eoatre  ces  L'ux  \\n  vil  patilic  se  ligne. 
Cette  nuit  tut  pour  nous  en  merveilles  prodi^^ue  ; 
l'iiuvres,  riches  ou  grands,  oui  beau  la  censurer, 
Je  soutiens,  rooi  journal,  qu'il  fallut  l'admirer! 

Voilà  vraiment  ce  qui  est  arîinirulile.  Il  fut  bien  lancé  il  est  vrni  quel- 
ques fusées,  mais  le  nond)rc  en  était  si  petit,  qu'on  se  disait  :  "  Ce 
n'est  rien,  ce  n'est  rieu,  quehjues //«.s^es  en  Vnir  seulomcnt.  Fort  heu- 
reusement, Fiole  avait  si  bi(ni  fermé  les  portes  do  sou  palais  que  pas 
seulement  la  moindre  brise  ne  soutila, 

Ciir  si  le  contrairi!  eut  eu  lion, 
Adieu  ! 

T/Evêché,  le  Coliéjxe  8te,  Marie,  le  Grand  et  lo  Petit  Séminaire  de 
St.  Suli)ice,  chez  les  iUl.  J*P.  Oblats,  les  Fièresdes  Ecoles  Chrétiennes 
et  de  St.  Viateur,  les  Presbytères  des  différentes  paroisses,  plus,  en  exa- 
gérant un  pni,  peut-être  unk  soixantaine  de  rési<iences  privées,  voilà 
à  quoi  se  réduisit  cette  iLLir.MlNATlox  MoNSTRE.  A  ce  propos,  je  glisserai 
encore  un  mot  d'un  journal  de  cotte  ville,  qui  disait  lo  lendemain  de 
la  fête:  "Il  faut  avouer  que  nos  richards  ne  se  sont  point  forcés." 
— Je  crois  que  le  sermon  a  encore  nu'  à  cette  partie  du  programme. 

Or,  êtes-vous  curieux  de  savoir  comment  le  Xo  avenu- Mon  de  décrit  cette 
partie,  ouvrez  les  yeux  et  lisez:  '•  ('i:lle-ci,  (lillumination)  a  été  géné- 
rale, brillante,  superbe.    D'un  bout  de  la  ville  h  l'autre,  et  dans  tontes 


/«i  ri((s  on  ne  vojait  (|ue  maisons  r«sj>!einli.-'s;into9  rlc  lumière^,  incrip- 
tioiis  appropru'^OH,  expressions  J'uiuour,  do  rcspecr.  et  do  dt'voiu'ment... 
Il  seniit  (lilH'-iU  do  donner  un»;  liste  e(Mnplète  de  toutes  les  illiunin.iliona. 
On  comprend  ((uo  nous  n  avons  pu  prendre  des  notes  sur  tontes...  Qu'il 
HuIBso  donc  de  ilirc  que  dopuis...  jns(m'au  plus  lumil)le  toît  du  pnnvre, 
P'irtotit  on  a  rivalisé  d'ardeur  et  d'entliousinsnie." — Il  n'y  avait  qu'un 
i/liinn'né  qui  fut  ojqtable  d'«5eriro  cela.  De  queUjUe  façon  (ju'ii  en  ait  ('\6 
de  rilluminatii)ii  prédite  avec  tant  d'éilat,  après  lu  fête,  l'i-ciivain  du 
iV'Hivrdn-Moii'h'  a  enoor  vu  au  contraire  de  tous.  Si  comuio  dit  lo 
proverbe,  il  n'est  pire  /ivcu/le  que  celui  (pii  ne  vmt  pog  voir ,  on  peut 
dire,  je  crois  qu'il  n'est  l'iiiR  voyant,  (|ue  celui  oui  vont  voir  TOU- 
.l(»irus  et  TOUT  iual<i;ré  tout  le  nuinde. 

Encore  une  petite  réflexion  sur  cette  fêle.  })a  ton  et  de  la  façon  dont 
parle  le  [)nuiplilet,  qui  ne  doit  iinnginer  que  tout  a  été  à  la  fois  l'i5Lri(|Ue 
coniino  le  dit  cet  écrit  et  surtout  f-ponluiié.  —  Mais  ot»  prend  les  ])lu8 
•grandes  mesures,  comme  je  lai  «léjà  dit,  pour  faire  donner  à  ce  jour 
tout  l'éclat  po-.sil)li;  ;  à  col  effet,  invitations  de  toutes  sortes,  déniarelies 
(le  tous  les  genre»,  demande,»,  sollicitations  ;  en  un  nu)t  on  np[)ointe  tout 
d'avance  cl.,,  arrivé  au  temps  mar(|ué,  si  les  efforts  ont  réu>si  en  jtartie, 
on  bat  la  grosse  caisse  pui>--,  i\  ^rand  rcid'ort  de  iroinpcttos  et  de  poumons, 
l'on  cric  que  tout  cela  est  de  1  inattendu,  de  l'improniptu  ;  tout  comme 
à  la  voix  d'Armidc  d  iiis  le  Tasse,  ajiparaissaient  des  îles  avec  leurs  pabuH 
enchantés  !  Allons  donc,  allons  donc,  on  veut  faire  du  ^rund,  du  sublime, 
du  dramatique,  et  l'on  tombe  dans  la  comédie  ;  reste  enooro  à  suvoir  si 

La  chCite  en  eitjolio,  amonrcuee,  admirable. 


Mais  dira-ton,  qu'à  donc  ce  partie  ;'.ier  si  difficile  (ju'il  lui  faille  se 
gendarmer  contre  Ica  plus  bellea  choses  qu'un  à  vues  en  ce  jour? — 
Je  ne  répondrai  à  cela  (jue  ce  que  le  peuple  entier,  les  évoques  et  les 
prêtres  que  l'on  a  froissés,  indit;nés  et  insultés  dans  leurs  sentiments  le» 
plus  intimes,  eussent  répondu  unanimement:  rien,  si  tout  ce  que  je 
relève  dans  ces  lettres,  n'est  pas  quelque  chose  d'aussi  suffisant  ]iour 
motiver  mes  remarques,  que  vous  l'avez  trouvé  vous  même,  pour  valoir 
les  honneurs  d'une  impression,  d'une  réimpression,  et  do  tous  vos  éloges. 

V^ous  voulez  lue  forcer  à  l'admiration...  la  chose  vous  est  fHcile,  car 
je  suis  tout  dispo.«é  à  louer  suivant  son  mérite,  ce  qui  est  digne  de  notre 
•saint  évêque  ;  mais  bon  Dieu  qu'on  nous  donne  donc  quelque  chose  de 
sensé,  au  lieu  de  ce  fratras,  de  cet  échafaudage  d'extravagances,  d'insi- 
gnitiance'^,  modèle  d'entlure,  do  claqucrie  et  devisa  à  l'effet!  —  \^)U8 
voulez  de  l'admiration  !...  voyons,  foyez  de  bonne  foi,  un  jour  dans 
votre  vie,  ce  n'est  pas  trop  vous  demander,  mais  est-ce  avec  des  vers 
comme  ceux  des  Dei;x  Epoques  que  vous  espérez  pouvoir  y  réussir  'i* 
"Voyons,  nous  sommes  des  hommes  fait.s,  nous  avons  pour  suivre  un 
cours,  sacritié  le  temps  voulu,  nous  aimons  le  Ion  le  f>cmi  ;  et  vous  voulez 
nous  forcer  d'admirer  des  choses  dont  un  élève  de  quatrième  rougirait 
d'avouer  la  pnteruité  !  Si  dans  votre  langue  à  vous,  ce  sont  là  des  vers, 
vous  aviez  bien  raison  de  dire  que  votre  langue  n'est  pus  riche. 


«J'> 


Fort  heureusement  que  toutes  vos  appréciations  ne  sont  pa;?  article  de 
foi,  et  cjue  l'on  peut  très  bien  examiner,  desapprouver,  blâmer  ces 
choses,  et  trouver  eucor  place  quel(|Uo  p;u-t  dans  le  giron  de  l'Ei^dise 
notre  sainte  mère.  C'est  le  casoùjuuais  de  dire  de  ce  compta-rendu 
insipide,  terminé  par  une  pièce  vraiment  modèle  du  irenrc  : 

Qnp  crst  l.\  do  l.i  Pro'ip'u'i  Icsi  vers  se  sont  nij, 

Conimont  la  platituile  f[ai  y  ré^'ne  d'un  bout  à  l'autre  a-t-elle 
pu  trouver  grâee  aux  yeux  du  siiij'ici'  M.  Lamarolu.'?  Aurait  il,  dans 
un  excès  de  tendresse,  mis  de  côtt^  8a  plun)e  <(ui  kc  complait  si  par- 
ticulièrement à  cctisurer,  et  se  serait-il  dit  à  lui-même  :  ''Après  tout, 
un  pauvre  doit  toujours  accepter  ce  qu'on  lui  donne." — Car  ces  vers 
annoncent  l'ignarinne  la  p'us  absolue  des  lois  les  plu^  élémentaires  de  la 
versitication  t'raïK^-al-e.  Dans  ce  cas  là  le  poiite  et  vous  (si  le>i  deux  ne 
t'ont  pas  un),  êtes  du  bonne  i'oi.  Ce  n'est  pas  ordin  lireme'it  votre 
fort  que  de  pécher  par  indulgence,  mais  cette  fois-ci,  on  dirait  que  vous 
avez  voulu  d'un  un  seul  coup,  expier  toutes  vos  sévérités. 

Comment  se  fait-il  qu'un  si  beau  sujet  que  celui  offert  par  !h  longue 
carrière  du  saint  ]iré!at,  n'ait  inspiré  qu'une  semblable  rap.'^oilie?  et,  ftiit 
plus  curieii::  tujore,  comment  M.  Lamarche  a-t-il  pu  les  goûter  si  fort 
et  se  résoudre  a  en  donner  une  réimpression? — Sans  être  Apollon,  je 
me  permettrai,  moi,  obscur  mortel,  do  lui  deuuimler  Iiumblemeut  à  ce 
Monsieur  Dieulle,  s'il   avait   été  condamné   à  être  fouetté  ou  à  faire 

ceti  vers-là? Il  faut  reconnaître  cependant  (jue  puiscjuc  l'on   voulait 

faire  la  folie   d'imprimer  ce  compte-rendu,  on  ne  pouvait   la  couronner 
plus  dignement  que  par  ces  vers  qui  efleolivernent,  emportent...  la  pièce. 


EPILOGUE. 

Cependant  il  advint  que  le  luible  Chevalier  Don  Quichotte  de  1;; 
Marclie,  fut  un  jour  vaincu  en  diamp  elos.  par  le  Chevalier  non  moins 
noble,  dit  de  la  Bianclie  Jjune.  S'abstenir  désormais  do  porter  les  armes 
pendant  une  année  entière,  et  se  retirer  dans  ta  maison  (!)  furent  les 
dures  conditions  imposées  au  vaincu.  Autant  eut  valu  lui  donner  la 
mort,  puisque  la  douleur  de  sa  défaite  devait  le  mettre  en  (juelques  jours 
en  présence  de  la  tombe.  Toutci'ois,  avant  d'y  descendre  pour  touj  mrs, 
il  appela  autour  de  lui  ses  amis  au  tiombre  desquels  ct.ait  le  lidèle  Sancho, 
et  là,  recouvrant  un  in^tant  de  lucidité  d'esprit,  il  désapprouva  haute- 
ment sa  folie,  puis  confession  faite,  il  l'endit  son  ame  pure  à  Dieu! 

Oh!  11.  I'.  Braiin,  et  vous  tous  dignes  collaborateurs  de  la  (îrande 
Ecole  du  Xouvi'au-MoiiJe,vii'wc\ii^cemmc  votre  illustre  modèle,  imitcz-le 
donc  jusfju'au  bout  ;  acceptez  donc  et  mettez  à  proflt  les  conditions  que 
vous  impose  le  sort  d'js  pUnars  ;  les  pouvez-vous  repousser  ces  offres  que 
le  vainqueur  lui-même  vous  prie  d'accepter  ?  Elles  ne  sont  pas  je  suppose, 
trop  rigoureuses,  connaissez-les  :  Cesser  de  soulever  ces  diseussions  mal- 
heureuses qui  discréditent  tant  auprès  de  ses  ennemis,  notre  sainte  Keli 


alon,  ot  qui  u"ont  servi  jusqu'ici,  qu'à  dévoiler  votre  mauvaise  foi ,  qui 
au  l'itu  do  la  gloire,  rie  vous  ont  rappoité  que  confusion  ;  '^oilà  aussi 
les  dure»  conditions  auxquelles  on  vous  perintttruit  volontitjra  uc  vouloir 
vivre.  N'utleiulez  pas  à  votre  dernière  heure,  connue  rinimortel  Clie- 
vnlier,  sinon  pour  rclracter  vos  longues  estravui^raices,  et  faire  votre  coq- 
foshion,  du  moins  pour  revenir  un  moment  uu  boa  stus!  Car  loin 
d'être  do  l'opinion  d'.-l«<'>/iîV>,  je  crois  moi,  quejainais  Dun  Quichotte 
fou,  ?('-  v'utdra  Don  Quichotte  suijC. 
'     Àdiou    llévôrond    Père  et  cher  Ami  :  terminons  entre  nous,  uvec  le 

l'ubulinto  lalin  : 

Indu^i  If  <id  Icyenduvi  :  sincernm  mih* 
Vandure  luito  nàdanjudiciurii  peto. 

Adieu  îîofsiours  les  vin'ants. 

J':ù  riionucur  de  me  soiiserire, 

d',;  vous   tuU3, 
lo  plus  humble  et  dt'vout;  admirateur, 

CiiAaLKS  L'Epine. 

Montréal,  dernier  ([ura-tier  de  in  Lune  des  Noces  d"()r,  1H72. 


ERRATA. 

Au  lieu  di  Don  Quichotte  de  la  Marohe.Jjscz  de  la  Mancue.  Ce  qui 

d 
l 
dii^tini!;uî'r 


peut  expliquer  cetic  erreur,  c'est  que  la  difter.^nee  est  si  petite  entrece 
deux  noms,  qu'on  a  pu  facilement  sans  y  regarder  de  près,  les  prendn 
[•un   pour   raafr^i   p  lisque  eu  eîL>t.  il    n  y  a  .[u  ;  Uni  qui    puisse  le: 


ti' 


C.  L. 


fr>^ 


40" 


EN    VKNTE   AU  • 

BUREAU   DU   NOUVEAU-MONDE 

ET  CHEZ  r.i;S  PUINCII'Al'X  r.IHU AlIlKS  DE  CETTE  VtLl.E, 

LE   COMPTE-RENDU    DES 

NOCES  D'OR  DE  MGR.  BOURGET 

SUIVI    DU 

DUR.  P.  BR&Of-lS.  J.!!! 
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